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’ I L fautque tous Ies Grands onurages ayerit leur frotifj- ice ma -
gnifique & pompeux , ii cft bien raifonnable que celuy - cy peu
commun & vnique que ie Vous veux reprefenter , ay t fon e ntree
aflortic de la plus belle piece qui rend precieuxles plus grands
ehefs doeuures dumonde , & que la pierre fondamentale dVn
cclloile immorcel & lans defbris , paroifle apres la confommatio
de eant deficcles a u fli r c fp 1e n d i fla n t e , q 11c fes membres fl ^ urif-

fent encorcs pour l.c iourdlury arrofez du fang le plus noble & le plus gencreux qui
puiile couler dans les veines des homines : Sang , la couleur &z la Iiuree dVnChcua -
lier Chreftien , quand il 1’efpand comme nos Maltois pour la gloire de Dieu , & def -
fenie de rEgHfcqqui ne craignent d ’cntrer au combat , refpee aupoing enflaboyas
Cherubins attaquerccsfuncux Octomans & chaflerla Mahomctane impiete du
Paradis terrellre , la terre Sain & e , cc Promontoirefacrcqce Phare hautement <do ~
neux de noftre falut .

Vrais Athlctcs Chreltiens qui ne veulent paroiflre deuant leur diuin & tout
puiflant Agonoteze ( commandant aux armees > que 1’eftomach brefehe de coups
pour fon feruice , leur ame perduc en ce monde pour la trouuer en 1’autre , le fang '
efpandu pour leursfreres Chreftiens .N ’eftimant comme il efl: vray qu ’iln ’y arien
foubs les voiites azurees qui puifle plus hautement parier pour eux , embellir &: don '
her le vermillonaleur conftance , que les fers &C les chaines , defquelles fouuente -
fois iis font liez pieds &: mains combatans pour lafoy . Ainfl que difoit autrefois
Antipater a Cefar , qu ’il nauoit que trop de coups , & de playes , pour tefmoigner a
fon Capitaine de quelcoeur ilTauoit feruy & faitfon deuoir . Verbis non opus ejfe,
nam corpus etiamfe tacente clamare .

Heurcules playes puis quau trauers de tant de fang on recognoifl : qu ’il n’y a rien
que la vertu ne franchife , non plus qu ’il n ’y a air qu e l ’Aigle ne pcnetre , ce font des
courages inuincibles que la charite fouftient , anime , concoit Sc enfante , Charite
vraye & fouueraineperfediondesgracesdeDieUjlefondcment & la bafe de la -
quellc fortent 1’hofpitalite & la religieufe M ilice , & par ces deux deniers s ’acquierc
lacouronne du Martyre &: accompliffement de toute perfedtion pour aquerir la
gloire des Cieux .
" Si vous auezlacharitel ’vn enuers rautre , di & ce grand Legiflateur , c ’eft la mar -
que que vous eftes mes Difciples ; & quelle charite peut - on eftimer plus grande
que d ’expofer fon ame pour fon amy , efpandre le fang pour la foy de Iefus - Chrifl:
enfaueurdes Chreftiens ?

C 3eft le propre inftitut de cette facree Milice annoncee par tout le monde . Ia re¬
gie & perfedtion des vrais Ifraelites Gedeomtes & guerriers pour les loix diuines
embrafezdecefeu de charite .

Ipfi profratribus animas ponere nonformidant per quos Deus Orientalemtcclefiam
a paganorum fpurcitia Uberat , & Chriftiani nominis inimicos expugnat , ipfiqui abne¬
gantes fecularta defderia & propria relinquentes , tollentes crucem fiam Dominum
fumfecuti . , r

C ’eft cette {aeree Milice queDieu a tant fauorise de 1’auoir conleruee cinq ou lix
fiecles inexpugnable , bien quelle ait foulfert de grands perils , perfecutions , com -
bats . & meurtres sasiamais auoir peueflre eftainte par IcTurc fon capital ennemy ,
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Au Lcdeur .
C ’eft cncela ou lagrande bonte de Dieu s ’eft manifeftee , de Fauoirvoulue par -

ticulieiemcnt protegcr , s ’eftantrencontree fi fouucnt au milieu de tant de Barba -
rcs & tienncnns &: qui a fouftcnu tant de lieges darmees Imperialles en Syrie , a
Rhodes &: a Maldie : ce qui ne fe doit attnbuer aux forces humaines , mais a la tou -
te - puifiance de Dieu que louuetcfois grades armees dmfidelles tant par mer que
par terre , fe font trouuees combatues & vaincues par vn petit n 5 bre de fes gene -
renxCheuaiiers qui ont toufiours coioind leurs forccs auee cclles dcsRoys & Prin -
ces Chreftiens , & : leur ont grandement profice , & ont par tout demande & obtenu
Fauant - garde , ayat en tout teps rendu de grands & fignalez feruices a laChreftiete .

Soit par Fexercice de la charite en leur fainde hofpitalite enue .rs fi grand nobre
dePelerins quiiournellemetaccouroientenFOrientpour viliter les fainds lieux;
feruis Sc traidez aucc tant de charite , es maifons & hofpitaux defdits holpitaliers ,
tant en Hierufalem , Margat , Pcolemaide , qu ’en autres lieux de la Syne , Cypre ,
Rhodes , & encores pour le iourd ’huy en 1’Ifle de Malthe .

Soit en Fexercice de leur facree Milice contre les infidelles &: cruels Ottomans
iufquesaauoir rendu tnbutaire le grandTurc Bajazetfecond , fils de Mahomet z .a
leurdid ordre a PJaodes pour la fomme de quarante mille ducats dor de chacune
annee Fcfpacc de douze ou treizeannees , du temps du tres - Illufire grand - Maiftre
d ’Aubuflon cn Fan nvil quatre cents quatre vingts - deux , & mille autres feruices
fignalez que tous les fidellesChrelliens ont receu de temps en temps de la genero -
fite & valleur defirsnouueaux Machabees .

Et pour les remunerer , lesPapes , lesEmpcreurs , les Roys , & autres PrincesChre - •
ftiens en ont rendu des tefinoignages certains par vne infinite de beaux & amples
priuileges , exemptions Sc immunitezquilsontodroy ezacetteReligionmilitante
a raifon de fes merites &c des feruices remarquables auellc a rendu en tout temps
( comme did eft ) ala Chreftiente des fanaifiance & premiere inftitution , iufques a
prefent & lcfquels la plus grand pare defdits .Empereurs , Roys & Princes Chrefties
ont veuz &: remarquez de leurs propres yeux dans lcurfdites maifons & : hofpitaux
& ontefteprefents en leurs armees & conqueftes ainfiqu rilsle tefinoignent ex -
preflement par leufdits priuileges . Godefroy deBouillon Roy deHierufalem apres
la conquefte de la terre Sainde Sc de la villede Hierufalem Fan 1099 .vifita en per -
fonne Fhofpital de S .lean en ladite ville , & rendit tefmoignage de la piete & chari¬
te defdits holpitaliers par le don qu ’il leur fit , difint ces paroles ,

Farriiiay finalementouauoientmarcheles fainds pieds dutres -haut Seigneur
Iefus - Chrift , & ayant vifite fon faind Sepulchre & tous les fainds lieux , auee toute
la deuotion de mon arae , ie nfacheminay en fin a FEglife du faind hofpital fonde a

" rhonncur de Dieu & de fa benifte Mere & de S . IeanBaptifte , & y ayant remarque
tantdefFeds de la grace du faind Efprit , quinefepeuuent compter qu ’ony vfe ,
auee charite & abondance d ’humilite , vers les pauures fidelles &: a Fendroid des
malades , 5cc .

L ’Empercur des Romains Frederic premier , did Barberoufie , efi :ant en Syrie
enHierufalem viiita en perfonne Fhofpital , de faind lean de Hierufalem , &: rendit
preuues fuffifantes des merites defdits hofpitaliers & de leur charite par les priui¬
leges qiFil leur a odroyez en Fan ii58 . du temps de frere Raym^ pd duPuy z . grand
Maillre dudid ordre par ces mots .

£hfia vero inafiimabilia opera mifiericordia qua ad [ anctu Hofpitale quod efiin hiero -

fiolymis quotidie in aduenas ^peregrinos , atque infirmos , humanifsime exercentur ^ per

gratiam Dei ,proprqs oculis vidimuscbaritatem quam virtus Det ibidem incompa¬

rabiliter operatur fide certifisima cognouimus .
Apert aufii de Faffedion & bien -vueillance que Louis 7 . 1e ieune , Roy de Frace ,

portoit audit Ordre , fuiuant les lettres a luy eferites deHierufale par frere Gilbert
d ’Afialy j . G . M . dudit Ordre en Fan 1168 . dans 1’vne defquclles font ceslignes .

Hacpradicta , Rex lllufirijsime , iuxta vefiri affecium animi cocedere dignetur , Deum

seperpra oculis habete ffrea quxDeisut in regno vefirefialua & Jecura c ufio dite , & praei -

pue & fpccialiter predictam domum fimetorum pauperum Hofipitalts Hierufalem , in

qua vere Chrifius in membrisfiutsfiufeipitur (ficut vefiris afipexifiis oculis ) diuerfisque

modisfieraitur ,fidit a vefira pietatis monfiiligite , manu tenete & ab omnthoBilima -



Au Ledteur .
nu tamquam bonus patronus protegendo defendite , (fio .

Richard Roy d ’Angleterre eftant en Syrie ala ccnquefte de la terre fain£fcc viri
ta en pcrfonne 1’Hofpital S . lea de Hierufalem , & par les pnmleges qu ’il a oaroyez
audit Ordre enlan 1194 . rend tefmoignage des merites , de la piete & charite dcf-
dits holpitaliers , par ces mots .

guam magnifica quam iugis in operibus pietatisfaerofancta domus hofphalisHiero -
folymitani extfiatad vniuerfitatis noflra notitiam , non minus ipfa immenfitas rei quam
fama potifi- celebritas deduxijfi -, citius rei fidem certifsimam in Hierofolymitanisparti -
bus conflitutispropriorum oculorum teftimonium(fi 'experientia ipfiafecere . Namprater
quotidiana , qua ceteris indigetibus &fhperfide &fuper ipfius domus facultatesMagifler
&fratres ipfiuŝdomus hofpitalis de H terufale exhibuerefubfidia, nobis quoque & vitra
mare (fi citra ta deuote taque magnificefubuenerunt , vt & ipfa magnitudo/ ubuentionis
& obligatafibi corfientia nofira iudtcium , tanta nos beneficia dijsimulare fub ingra¬
titudine non permittant . ^

Et le Roy faind Louis 9 . du nom eftant en Syrie rend les mefmes tefmoignages
que Richard Roy d ’Angleterre des oeuures charitables defdits Hofpitaliers das les
priuileges qu ’il a o£troyezaudit Ordre , Donnez aS . Germain enLaye aurnois de
Mars it6j .

Andre Roy d ’Hongrie eftant en la conquefte de la terre fain & e vifita perlon -
nellementrHofpitallainStlean de Hierufalem en la ville de Ptolemaide lieu 011
la Rcligion faifoit fa rcfidence apres la derniere perte de Hierufalem , & apres auoir
veu tant dccuures charitables &: de piete qui s ’exer£oientiournellementaudi£t
Hofpital , ne fe contenta pas feulement de donner a iceluy cinq cens mares darget
de rente annuelle & perpetuelle aprendrefurfes falines de Saloch , a quoy il o -
bligeatousfes biens / es enfans &: tousfesfuccefleurs aperpetuiteenlan 1117 .

Mais encores il voulut eftre congrege en la confraternite de ladite Religion Sc
porta la Croix dudict Ordre tant quii a vcfcu J &: tel eft fon tefmoignage .

Cum illic perfonaliterhofpitati videremus innumerum pauperum coetum diurno pafiu
quotidiefujlentari fefibs languidorum artus lectifiernijs vari/fqueciborum copijs refici ,
mortuorum corpora cum debita veneratione fepeliri , & vt in generefingulorum refera¬
mus qua perfingula generum enarre non poffumus , vt CMariam (fi Martxfacratifsimx .

fapedittam domum hofpitalem , 0 * collegium , nunevarijs fincera contemplationisvfi-
bus intendere , nunc contra Dei aduerfarios (fi hofles crucis Christi aduerfus etiam Ca -
malechyncefifabiliperfetta militia conflictu , & c . & puis .

Nos equidem huiusfacrati collegi/ non tantum charitatis ajfeffa , verum etiam Hu¬
mero participare volentes , (fi vt eorum communicaremur̂ onfortiogfimereremuroratio -
nil (fi beneficiorum participes fieri confraternitati eorum ita nos adflrinximus deuotepvt
tam nos quamfuccefifores noflripro redemptioneanimarumpradecejforum nostrorum (fi
noftrarumfingulis annis pradicta domui m obfequiopauperumquingentas marcas ar¬
centi in perpetuum deprouentibusfilium noflrorum in Saloch in pafcha , & c . obligan¬
tes tam filios noftros quam fucceffores filiorum no sirorum fper antes retributionemab eo
qui in aterna beatitudine pramia pro bonis , beat is reddere confueuit .

Et Philippe le BelRoy de France a 1’imitation de fes progeniteurs en lo & roy des
grands priuileges qu ’ il a o & royez a cet Ordre enl ’an ijoq . lesfondefur les grands
feruices par eux faits a laChreftiete , &ifur les ceuures charitables de leumofpitalite ,
ainfi que lesRois deFrace fes predecefteurs 1’auoiet veirde leurs propresyeux , Co¬
me le Roy Louis 7 -le ieune fils de Louis le Gros , qui vifita ledidHofpital en ladite
ville deHierufale come a efte dict cy - deftus , & leditPhilippes leBel dict fes parofes .

Opera pietatis & nota mifericordia magnificat a in orbe terrarum dilucide qua infan -
cta domo hofpitalisfancti Io annis Hierufalem diuinitus inftituta in perfonispauperum,
infirmorum & aliorum afflictorum rngiter exercentur, (fi in partibus transmarinis dio
ibide colebatur fidcsCatholicafientfama pracurretis celebritas ad nos perducfa , acprogc
nitoru (tuc proprijs oculis hac intuentiu ) oracula docuerat fideliter (fivberius exercerifo-
lebat , merito nos inducut vt dicta domui Hofpttalis (fifratribus eiufde in regno noflra
vbilibet cofiitutis quosfincere diligim 9 gfifauore profequimur oportune ipfius Religionis
libertatil 9 priuileo-q s & immunitatibtis , liberalitatis (figratia dextera extendamus , (fic .

Et quant aux Papes , combien ont iis afFedtionnc cefte Religion , 1 ayant tou -
fiours mife fous leur protecbon &; fauuegarde particuliere , comme defenfeurs



AuLe & eur .
de lafoy & de la Chreftiente .

Lc pape Ianocent 4 . enl ’an 1Z4J . efcriuant aux Prelats de la Chreftiente en fa -
ueur defdits hofpitaliers , dici fes paroles :

St difcrimina qua dilecti filtj fratres Hierofoly mit ani hofipitalispro defenfione Chri -
fiianitatis continuifufiment in partibus tranfmarims , & bencficia qua pauperibus Jub -
minifirant confiderationefollicitapenfaretis , nonfilum ab illorum cejfiretts molefiifs ,

Jed & alios studeretis difiriclius cohibere , (fie .
, Le pape Clement 5 . par fa Bulle de la fupprcfTion de TOrdrc des Templiers & dc
1’vnion deleurs biensaTordre defdits hofpitaliers parle Concile deYiene enDau-
phine le z . iour deMay 1311 . ex altat les merites defdits hofpitaliers vfe de ces mots .

Fratres hofpitalisipfius , mundanisfpretis illecebris deuotum impendentes altijsimo

famulatum , acpro recuperatione terraprediffa , tanquam intrepidi Chrifii pugiles , fer -

nentibusftudqs , & defiderijs intendentes qualibet ducunt humana pericula in contem¬

ptum , drc .Etlc Pape Martin V . par les priuileges qu ’ila o & royez audit Ordre du zz . De¬
cembre 1417 . I0UC* grandement la chante ScTinftitut de vie defditsHofpitalicrs , di-
fantces paroles :

Jpuantts hactenus , quaque commendabilibus erga Deum (fihomines exuberauerit ( fi

tndefinenter exuberet profectibus generanda dilectorumfiliorum , magifiri ( fifratrum

hofiitalis fanet t Ioannis Hierofily mit ani religio , fatis abunde que ab ipfis celeberrimis

illorum difipenditur operibus -, hifunt enim qui tollentes crucem fuam (fi abnegantes im¬

pietatem , ac fecularia defideria pro tuitione Catholica fi dei , res & vitam exponere nofor¬

midant fipfi funt per quos Deus , nephariosaduerfiantium nomini fuo conatus humiliat ,

(fi reprimit -, ipfipro fratribus animas ponere non dubitant , ( fi peregrinos ad locafanCla

proficif entes ,promptis caritatis ( fi humanitatis offcijs , di >'igunt , conflantur , Creon -

fouent ac pro viribus ab incurfu defen fiantpaganorum , ( fic .
Et le Pape Sixte 4 . pour demonftrer en quel eftime il auoit lefdits Ho p̂italier $ &

come il les aimoit , en appert parvn grad nobre de beaux priuileges quii a o & royez
audit ordre . Enuoya au Grad -Maiftre &: ReligiS de Rhodes vn tres - beau eftedart ,
& en le deliurat fe mit a genoux deuat 1’Image de S . Pierre pronS ^ antces paroles .

Princeps Apofilolorum cali clauiger , Ego fiuccejfior tuus , parpotefiate , meritis minor , ho *

ero fufeipe charos , (fificutiprofide Catholica ( fiApofioltca fiede , cruce muniti , fianguinem

proprium effundere decreuerunt , ita te benedicente regni Coelorum efficianturparticipes ^

quifiquis fiub hoc vexillofanda Crucis pro fi de Catholica , & '̂ Apofiolica fie de militauerit ,

plenaria omniumpeccatorufiuoru venia confequetur , me Stxto Papa quarto donate , (fie .Finalement tous les autr <$ Papes en ont fait de mefme , & ont veu Sc recognu
les grads feruices defdits Hofpitaliers faits a toute la Chreftiente , & comme iis ont
efte de touttemps grandement necelfairesenTOrient . Le Pape Pie z . letefmoi -
gne veritablement , difantces paroles inferees danslefuplement des Chroniques
ae PhilippesBergomati . Non fiolitm infulam ipjamRhodiam tutati funt , fed Cyprijs
alijfquefinitimis , chrifiianis (fi peregrinis Hierojolymam petentibus magno auxilio

effe caperunt , quorum virtute quidquid Christiana Religionis in <̂ Afia efiper ipfosChrt -

sto re feritatum fateri licet , (fic .
Ce qui a occafionne tant de Papes , Empereurs , Rois , Sc princes Chrefties d ’auoir

enleur prote & io & fauuegarde particuliere cette facreeReligion Militante , & Tor¬
ner de fi grand nombre de priuileges , immunitez &: franchifes du viuant de chaf-
que Grand - Maiftrc dudit Ordre .

Maisvn grand malheur eft arriueaceftefacree Religion , quelleaperdu plu -
ficurs fois toutes fes eferitures &: fes plus beaux tiltres a la perte de Hierufalem , dc
Ptolemaide , & autres lieux de la Syrie iufqu a leur propre & premiere regie & con -
ftitutions faites par frere Raymond du puy z . grand Maiftre dudit Ordre , quelle
fut contrain & e de recourir a Toriginal conferue dans la Bibliotheque Vaticane
pour en auoir vn fumptum du temps du pape Boniface VIII . du 7 . Auriliz ? ? .
regnant pour lors frere Guillaume de Villaret Z4 - Grand - Maiftre dudit Ordre en
TIfle de Cypre , &: puis derechefau bruflement aduenu en la Chancelerie a Rho¬
des , &: finalemet ala perte de Rhodes ou tous les tiltres furet perdus &des Reliques
fauuees , ainfi qu ’ il appert dans la Bulle Clementine du pape Clement VII . difant .
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Au Ledteur .
JpfiTurcb .e tundent quod \nonfinegemitu & cordis amaritudine recenfcmus multi »

tudinepraualnerint expugnata per eos 'Oi & armis infula &* munitijsima cwitate
ptdttfa , Magiftcr , Batulim , Priores , Pr& ccptores \ mtlues & fratres hofit alis huiufmodi ,
quorum pauciJnperfiites &fere exanimes rem auferant , omni.fubfdio 'fubuentiomsfide¬
lium dcftnutt faluisfanct orum Yeliquiu & quas per hoftium impetum liant rebus Ci -
mtatem & mfulampr .edictas relinquere coaBtifuerint , acfub hin ,fmodi enent » litter * ,
hbn , & munimenta antiquaprmilegiorum & indultorum eis ab ^ ipostolica fcde con -
cejforum perierint & deperdita fuerint . 1

Et en France dans les Archiues des grands Pneurez , Baillages & Commande »
nes ce melme mal - heur y eft arnue paria mifete des guerresou du peu de foincr
des grands Pneurs & Commandeurs , tous lefdits pnuileges & mefmes la plus crra -
de partie des titres parucuhers defdites Commanderics ont efte perdus , bruflez &:
enleuez , d aucant que le ftatut par lequel tous les Commandeurs ( ont obligez de
porter les propres origmaux de ieurs tiltres dans les Archiues defdits grandsPrieu -
rez , na efte fait que depuis peu de temps en $ a du viuant de frere Claude de la Se »
gle 47 . Grand - Maiftre dudit Ordre apres que le mal a efte arnue , que le tout a efte
perdu & efgare .

Et non feulementlefdics biens ftables de l’Ordre ont efte prodiguez , mais enco »
res tout les priuileges , cxemptions & immunitez o & royees a cecte rres - IlluftreRe -
ligion , par les Papes , Empereurs , Rois & autres Princes Chrefties ; ont efte tellemet
cfgarez qu ’il ne fe trouuoit prefque ny memoires ny dattes quelconques en pas vn

, Archiue defdites Commanderies de France .
Soit pour les exemptions des dixmes , noualles , tailles , fracs -fiefs , gabelles , refueSj

aydes , fubuentions , decimes , doanes , peagcs , ponts , paflages , laydes , trai <ftes , exem »
ption de la iurifdi & ion feculiere ou des Prelats , &: de leurs vifites &: autres tres - bel -
les immunitez &: prerogatiues , defquelles ladite Religion a efte decoree iadis par
les Papes & Princesfufdits .

De Sorte que chafque Commandeur arriuanta fadite Conimanderie le plus
fouuent ne trouuoit que les murailles , fans tiltres , papiers ny priuileges quelcon »
ques pour fe deffendre de 1’auidite de leurs mauuaisvoiiins .

Moy - mefmesmefuistrouueences miferes 1’efpace de iy . ou i6 . anneesenl ’ ad »
miniftration des Commanderies de VilleiefuSjduTemple d ’Ayen de fain & Iean .
d ’Aix qui m’ont efte donnees pour regir & amelliorer , & aurois efte contrainft de
faire vne exatfte recherche dans la plus part des greffes des Parlements , Cours des
Aydes , Chambres des Comptes & autres tribunaux de la France .

Dans les Archiues des Roys , foit en Prouence , Thoulouze , Bourdeaux , Paris,
Grenoble , Dijon , grand &: Priue Confeil ou lefdits priuileges auroient iadis efte ef-
mologuez & regiftrez auee les arrefts donnez en confequence & fuitte d ’iceux
que nous aurions fait extraire , nofiris propriisfumptibus , a de tres -grands frais &c
defpences cxcefliues .

Et quant a 1’autre partie Taurions recouuerte par f ayde des plus vertueux & ge -
nercux Commandeurs curieux de participer a certe tres - vtile recherche , f^ auoir
desfieurs Comandeursdela Hilliere , Comandeur Lambert a fuffifmce , &: dufeu
(ieur Commandeur de Vaudray pour les priuileges des Ducs & Comtes de Bour »
gongne , des fieurs Commandeurs de Dandelot pour les priuileges de Sauoye , Co »
mandeur de Noillan pour les priuileges de Lorraine , & des Comptes de Prouence
du fieur Commandeur de Rhodes , du Cheualier de Larfeuilliere & autres Com »
mandeurs pleins de merite & d ’afte <ftion .

Finalement en ayant fait vn recueil & vne ample recherche des plus beaux , vn »
les 6c authentiques , nous fommes propofez que , Bonum debet ejfe communicabile &

fui dijfufiuum . Quapresm ’eneftreferuyiepourrois encoresrendre vnfignale fer »
uice au corps dc cefte ( aeree Milice , aux Commandeurs & a touce la poftente de
commUniquer ce miem labeur au public , lequel i ’ay reduiift fous les tiltres qui s em
fuiuent .
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Au Le & eur .
Sommaire des Priuileges oftroyez a 1’Ordre dc fain <ft Iean , par les Papes , Em -

pcreurs , Roys , & Princes , tant en Hierufalem , Margae , Ptolemaide , Cypre , Rho -
des , qu ’a Malthe du viuant de eous les Grands - Maiftres , auee leurs portraits &r
planches defdites Citez . . .

LcpremierLiurecontientles priuileges , tantenLatinquen Franfois o & royez
audit Ordre des fon inftitution faite en la ville de Hierufalem & durant leyemps
qu ’ila demeure en Syrie .

Le Second contient les priuileges o & royez audit Ordre depuis la prinfe de 1’Ifle
de Rhodes par iceluy , iufques a la perte d ’icelle .

Le Troifiefme contient les priuileges o & royez audit Ordre depuis la perte de
1’Ifle de Rhodes , & pendant que ledit Ordre a demeure en 1’Ifle de Malthe iuf -
ques a prefent .

Lefdits trois liures en vn tome ornez de belles planches des villes de Hierufale ,
Rhodes ScMalthe des portrai & s de chafque Grand - Maiftrej & lefdits priuileges &
Arrefts tous apoftillcz en Fran ^ ois pour ceux qui nentendent le Latin , & chafque
priuilegeafontiltre contenant fommairement la fubftance d ’iceluy , aueclesta -
bles generales & particulicres de toutesles matieres dc l ’oeuurefufdite .

Ec en outre eft la grande Bulle du Pape Pie q . traduitte du Latin enFran ^ ois , en
vnepage eftle Latin , en rautreleFran ^ oiSjdautantquNdle eft comme vn petit
abrege particulier des plus beaux priuileges des Papes o£troyez audit Ordre .

Y a encores vne addition des regles , tant dudit Ordre quedecelles des Tem -
plicrs & Cheualiers du faindt Sepulchre , les biens <Se priuileges defquels ontefte v-
nis a celuy defdits Hofpitaliers .

II faut pourtant confefter que toute la Religion a vne tres - grande obligation aux
tres - do <ftes & Illuftrcs SeigneursIacquesBofioHiftoriographedecefte tres - Illu -
ftre Religion Militante , & au BaillifBofio fon frere qui a efte ft long - temps Vice -
Chancelier de Malthe .

Lefquelsontforty des tenebres de 1’antiquite & dc 1’oubly , la memoire de la
naiftance de cefte religion , les merueilles de fon progrez lareputation de fes faits
lieroiqucs Se genereufes aclions , qui ont drefle les Hiftoires dudit Ordre , & ont
donne fuject a toute la pofterite de fuiure leurs traces pour les imiter , bien que peu
fe trouueront qui puiflent faire mieux . Et depuis peu le fieur Baudouyn Hiftorio -
graphe de noftre langue Fran $ oife , de merite Sc d ' erudition finguliere , qui a remis
en beaux termesFran£ois , fommaires , & apoftilles tantles Hiftoires de 1’Ordre que
les eftabliftements & ordonnances capitulaires : ce que perfonne n’auoit oze entre -
prendre deuant luy , a raifon dequoy la Religion luy en eft grandement rede -
uable .

Et pour leregarddelacompilation defdits priuileges o & royez a cefte ' religion
aueclegrand nombre d ’Arrefts eonfirmatifs defdits priuileges , elle ne fera non
moins vtile audit Ordre que lefdites Hiftoires .

L ’vne fert a contenterles efprits & faire que les chofes paftees paroiflent com¬
me prefentes , ou comme faites de noftre temps ; c ’eft le propre de rHiftoireftaquel -
le eft le tefmoing des temps , la lumiere de verite , lavie de la memoire , maiftrelFe
de la vie , la meftagere de la vieillefle & de 1’antiquite .

L ’autre fert pour conferuer Sc maintenir les biens ftables dudit Ordre en leur e -
ftre , recouurerlesalienez , emphiteofez , ouvfurpez , &: les remettre en leur priftin
eftat , &: encores pour en empefeher 1’vfurpation a 1’aduenir .

Et de tels effe & s il en arriue de grandes vtiliteza cette facree Religion , particu -
lierementatousles Commandeurs , a qui non feulement les biens ftables font v -
furpez a tous moments , mais toutes fortes de priuileges , exemptions &: imrriunitez
dudict Ordre , controuerfees a chafque nouueau Commandeur arriuant a fa Com¬
made rie afaute de faire paroiftrc lefdits priuileges & exeptions , font priuez dc l ’ef-
fe <ft d ’iceux & condamneatoutce qui eft mis en controuerfe , ne s ’cftant trouue
aucun parmy nous qui y ayt ofe entreprendre fi curieufe recherche , ny de ramafter
envnvolumc des chofes tant vtiles & neceflairespourle maintien decet Ordre
( bien quilyaiteu de tres - f^ auantsperfonnages & fort expenmentez %ux aftdircs
d ’iceluy qui reuifent peu faire , ma . > le grand labeur , la defpence exceiftuc , &: la re -
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Au Le6fceur .
chcrche exa& e es Cofirs Soiiueraihes lcs auroit cfpouuantez & empefchez defaf
rc voile en vnc mer fi haute fi vafte , ou il n ’eft permis toufiours , &c a tous d ’arri -
uer hcureufcment a bon port .

Ou pour mieux dire lingratittide des hommcs de leurs ceinps ( aiiffibieri
que du noftre ) plus cnclins par leurs langues cffrontees a defchirer les efcntu -^
res d ’autruy qu ’a les recommander ; Etbicnqu ’il y cn ait plufieursdc telle hu -
meuiyly en a pourtant d ’autres qui ayment grandcmcnt lcs lettres s & les gens
doctcs , & apres auoir commuilique ce mien deffcin a quelques - vns de hos plus
vemieuxChcualiers 1’oncgrandcmcntloue j & montconfcilled ’ymettre la der -niere main .

Mais comme DieU fait pluuoir indifferemment fes bencdi & ions , tant fur les in -
grats que fur ceux qui le feruent , &t que les bonncs oeuures ne doment eftre ob -1
mifes pour caufe de 1’ingratitude daucuns .

Nousdirons donquesquecette Religioni les Commandeurs , receuront de
grandes vtilitez de lacompilation defdits priuileges .

C ar s ’il eft qucftion de controuerfer ia Iurifdi£tion temporelle &: fpirituelle , me¬
re mixte impere de noftre chef , Grand - Maiftre & Conuent fur lcs perfonnes &
biens dudit Orare , les priuileges &c arrefts y font tres - amples .

S ' ileftneceffairede proUuercohimelcdictOrdre , fesperfonnes & biens , met
mcsles Prcftres d ’iceluy , r // ra ^ anim .irum exercentes ; font exempts de la Iurifdi -
ftiondes Euefques & PrelatsdelaGhreftiente , &: de toUtes autreslurifdictionsfe -
culiereS fors de celle du Pape , &: que ledit Ordre , # « //« habeat Fpifcopumprtier Ro¬
manum Pontificem , & qu ’es chcfes criminelles les perfonnes d ’iccluy ne pinflent
eftre chaftiez que par le Pape &: les fupericurs dudit Ordre .

Pluficurspriuileges des Papes , des Rois , &: Arrefts des Parlements le verifient
claircmenr .

Si QuelqifVii lhet en doute que ledit Ordre fo : t exempt de la vifite & corre -
<ftion , & des procurations defdits Prelats , & qudl ne foit entierement fepare d ’auec
le Clerge de France , &: que lefdits Prelats ayent auctorite d ’cxcomniumer lefdits
hofpitalicrs ou interdire leurs Eglifes .

Le contraire fe verifie par lefditis priuileges en plufieurs &: diuers endroits .
Faut - il prouuer comme ledit Ordre , fes perfonnes &: biens font mis fous la pro *'

teftion & fauuegarde du fainft fiege Apoftolique , des Emperelirs , Rois & autres
Princes Cbreftiens i La plufpart defdits priuileges y font particuliers pour cet
effect .

La fe trouiient toutes fortes dexemptions pour ledit Ordre de ne payer aucuns
dixmes &; nouailles de fes biens ftables , decimes , gabelles , doanes , peages , ports^
ponts palfages , laides , fubuentions , tailles , mefmes pour leurs meftayers & fermicrs ,
fubfides , francs fiefs & nouueaux acquefts , contributions , fortifications de murail -
les & autres parvne infinite de beaux priuileges & arrefts , & radmortiffement ge-
neral & perpetuel de fes biens touchant lefdits franes fiefs Sc nouueaux acquefts
& c . & comme tous lcs priuileges des Papes oftroyez audit Ordre font confirmez ,
approuuez & verifiez par les Empereurs & lcs Rois .

La fe trouue 1’cxftinttion & fupprelTion des Ordres militans des Templiers , du
fain£t Sepulchre , faimft Lazare de Bethleem &C Nazaret , <5z de faind Samfon de
Conftantinople , & 1’vnion de leurs biens ftables , maifons & priuileges a 1 Ordre
des Hofpitalicrs famdleandeHierufalem ; voire encores les biens & maifons des
Religieux du Mont Thabor fonde auparauant par Baudouynpremier , Royide
Hierufalem en l ’an 1107 . ,

Eft il neceflaire de verifier comme les biens ftables defdits Hofpitaliers
font inalienables , &: quils ne peuuent eftre emphiteofeZ , hebergez ny di -
ftraits fans 1’aut horite du Pape , du Grand - Maiftre 8c Chapicre general dudit
Ordre , auee la caflation de tous contracts faits par le pafte , auec la rein -
tearation defdits biens audit Ordre , nonobftant toutes fortes de preLri -
ptioriSjlongues Sc paifibles iouiffances plus que centenaires , auee defremes? de
nen fairc lamais pour 1’aduemr , a peine d ’excommunication & ahtres per¬
nesse . e



Au Ledteur .
plufieurs Bulles des rapes & Arrefts des Cours fouucraines le demonftrent fuf-

fifamment .
Et de mefme comme ledidt Ordre Me droit de commitimus general pardeu &t

lesfieurs desRequeftcs duPalais , ou pardeuant le rreuoft de paris , tant en de¬
mandant que defendant .

Icy fe voit comme les bicns & benefices de cet Ordre ne peuuent eftre conferez
qu aux freres Profez portant 1’habit dudict Ordre , &: ne tombent iamais fous
la claufe des referuations , ains ala fa $ on des hofpitaux fon t toufiours a la collation
du Grand - Maiftre &£ Conuent , nc font comprins fous quelsconques Iettres Apo -
ftoliques ou des Legatsqie peuuent vacquer ny eftre conferez , tn titulum perpetui
beneficijfed ad nutum amoutbilia , & quiconquc les obtient eft tenu de prendre
1 ’habit duduft Ordre dans fix mois apres la notification , eftants citez , font te¬
llus de comparoiftre en Conuent eri propre perfonne , a peine de priua -
tion , &: c .

Icy l ’on voit comme la collation , prefcntation , nomination , droit de patronnagc
des biens & benefices dudid Ordre appartient au Grand - Maiftre & Conuent , aux
grands Prieurs , Baillifs & Commandeurs es limites de leur iurifdidtion priuatiue -
ment a tous autres , &: que lefdites Commanderies &: biens defdits Hofpitaliers
font adminiftrations fimples & temporelles , & non Ecclefiaftiqucs & fpiricuelles
ou il n ’eft befoind ’aucune tonfure ny Ordre de Clericature , feulemcnt d ’auoirfait
laprofeftion audidt Ordre & la claufe , de conftnfu Magijlri , eft toufioursfous - en -
tendue en toutes derogatoires . Bref toutes prouifions des Commanderies oc biens
dudict Ordre faites contre laforme des ftatuts d ’iceluy font nulles & caflees , bien
quellcs fulfent faites par lc Pape &: autres Princcs fouuerains .

Icy l ’on voit comme tous les differends d’entre les freres Hofpitaliers fe doi -
uent terminer pardeuant le Grand - Maiftre &: Conuent fans appellation ( fi ce
ri’eft pour le defny de iuftice , ou d’auoir iuge contre la forme des eftabliiTements)
& que toutes appellations doiuent eftre renuoyees aux tribunaux dudid Or¬
dre auee vne euocation generale de toutes inftances au Pape Sc puis au
Grand - Maiftre auee la peine d’excommunication & perte de la chofe contro -
uerfee conrre ceux qui feronttelles euocations hors des tribunaux dudit Or¬
dre .

Icy l ’on voit comme les Euefques doiuent facrer les Eglifes dudit Ordre , or -
donner & mftituer leurs clercs , le toutgratuitement , & comme le Prieur de l ’E -
glife dudit Ordre & fes deleguez peuuent abfoudrc de tous cas referuez vne
fois en la vie &: a 1’article de la mort , auoir vn Autel portatif pour y faire celebrer la
Mefle , tantenmerqu ’en terre , mefmes deuant iour &: es lieux interdits 6r. en la
prefence des Turcs , Iuifs . & infidelles , &: comme ledit Ordre peutauoiqdes con -
feruateurs en toute la Chreftiente pour mettre en exeeution tous fes priui -
leges .

Icy l ’on voit que les freres Hofpitaliers pour raifon de contrad & delid ne peu¬
uent eftre affignez pardeuant autres luges que leurs ordinaires , nonobftont toutes
prcfcriptions , negligences ou abus fous la peine dexcorrimunication & : la peine du
quadruple &cc . comme lc Grand - Maiftre &; les grands Prieurs peuuent pren -f-
dre leurs freres delinquants par tout le monde fans licence de perfonne , &: 1’aucio -
rite du port darmes en tous lieux dans toutes les vili es de Ia Chreftiente , queliec
prohibitions qui puiflent eftre , profui defenfione & boftium dt£k [ edis offen/ ime ge-
fiandi y & c . & comme iis font neutres en toutes les guerres ciuilcs des Chre -
ftiens .

Icy fe voit comme les Hofpitaliers font capables des fucccftions & de ioiiir de
leur patrimoine , &; comme iis peuuent acquerirfiefs directes & cenfesaux lieux
mefmes ou iis riont pasde Iurifdittion , & comme iis ne peuuent plaider entre
eux ny eftre appellez aux Cours & Iurifdidtions feculierds es actions perfonnelles ,
encores quils y fuftent obligez par contradis , ny ailleurs que pardeuant les
luges dudidt Ordre : Et outre eft declare comme iis font exempts des quatre
cas que les Seigncurs ont accouftume impofer fur leurs fujcdts , & comme
les Diocefains ne peuuent cottifer les hofpitaliers pour le payement des de -
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cimes &: dorisgratuits , n ’y vferdexcommunication contreeux pouree fuiecE

Icy fe voyent lcs mandements de fa Sain & ete faits aux Prelats de la Chreftictc
de n cmpefcher les fepultures defdics Hofpitaliers , ou que les perfonncs fcculiores
ne loient inhumez dans leurs Eglifes &Cymetieres / ans rie exiger pour cct cffecb ;
De prcftermain forte aufdits Hofpitaliers poiir chafticr leurs freres vicicux , va -
gabonds & rebelles ; & dexcommunier toutes fortes de pcrfonnesquivfurpet les
biens defdits Hofpitaliers , les vexent & iniurient , & de declarer nulles les aliena¬
ns ouemphiteofes des bies ftables des Hofpitaliers faites aueclelion i &: de reinte -
grcr ledid Ordre en fes biens par toutes fortes de cenfures , & comme les Preftres
Hofpitaliers dudit Ordre ayant charge daines es Eglifes Parrochialles & tous au -
trcs frcics Religieux dudit Ordre pour la corre£fcion de leurs perfonncs , &£ pour
leurs exceds ne font fuie & s aux Euefques & Prelats Diocefains , ny a leur vifite &:
Iurifdi & ion , mefmes en ce qui regarde 1’execution des dcrnieresvolontez & c . a -
uec leur rcnuoy pirdeuant leurs fuperieurs , pour eftre punis fuiuant les eftablifte -
raents d ’iceluy . Et moins peuuent lefdits Prelats pretendre leurs defpotiiUesapresleur deceds .

Icyfe voient les plaintcs faites au Pape , & la declaration d ’iceluy contre les
nouueaux Religieux &c Clieualicrs procurant par voyes extraordinaires , les Com -
manderies & biens dudiift Ordre foudain qu ’ils font receuz , fans auoir feruy
fans merite au preiudice des anciens , rechcrchans la faueur des grands pour cet
c & a .

Icy Ion void comme les Commandeurs peuuent mettre en leurs Eglifes , mai -
maifons &; poflcflions des Panonceaux ou baftons Imperiaux ou Royaux , auec
leurs armoiries & blafons en figne de neutrallite , & qu ’ils font fous la protection

fauuegarde des Empereurs & des Roys , & que touts ports , havres , &: mers font
toufiours & entouttemps ouuerts pour lefdits Hofpitaliers , tant en guerre qu ’en
paix .

Icy eft remarque comme les priuileges otftroyez jadis a 1’Ordre des Templiers
par les Papes , Empereurs , Rois Princes Chrcfties ont efte trasfereza 1’Ordre des
Hofpitaliers , & qu ’aucune prefcription , difcontinuation ou non iouyffance defdits
priuileges & biens n ’a pas de lieu & ne peut courir contrc ledidb Ordre : Et
outre comme lareiglede latrienaire poffcflionnefertderien & neftreceue au¬
dit Ordre fainift Iean de Hierufalem auec la reuocation de toutes fortes dexpe -
ftatiues , referuations mentales , vnions , coadiutories , accez , regrez o & royez
ou a oclroyer a 1’aduenir fur les benefices dudit Ordre fans le confentement
du Gra nd - Maiftre & Conuent , &: comme tous rebelles & defobeiflans en -
courent la peine de priuation . Et encores comme toutes fentences , com -
miffions , collations ou prouifions & efcrits du Grand - Maiftre & Conuent fe peu¬
uent exeeuter par tout le monde fans entendre la licence ou pareatis de per -
fonne .

Icy eft note comme la Religion fiinft Iean de Hierufalem peut difpenfer &
compofer fur les voeuz fors des trois fubftanticls , &: fur les vfures , larcins & autres
biens mal aequis , &:c .

Icy eft remarque que ledit Ordre peut faire fes trai & es de bleds , vins , huilles ,
le <mmes , frui£ts , toilles , argent & autres chofes & viduailles en tous les lieux de la
Chreftiente pour les tranfporter a Malthe fans payer aucune dare , doane , gabellc ,
port , pont , palfage , layde , ny autres impofitions .

Icy Ion voit que les mefmes priuileges , indulgenceS , pardons & autres immunitez
qui eftoient anciennement es infirmeries de 1’Hofpital fainct Iean de Hierufalem
&: a Rhodcs , ont efte transferees a celle de Malthe , le tout ayant efte verifie & ef -
mologue par les Cours fouueraines , mefmes les propres eftabliflements dudit
Ordre .

Icy eft remarque par priuileges & arrefts vn admortiffement general & per pe -*
tuel de tous les biens ftables & immeubles dudit Ordre de toute feruitude en
tous fes grands Prieurez , Bailliages &: Commanderies , n’eftant ledit Ordre £>C les
Commandeurs tenus rendre au Roy , aux Princes & autres Seigneursde la Fran -
ce pour raifon de leurs maifons , perfonncs &: biens , aucune foy &: hom j
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mage , aducus , defnombrements , ny payer aucuns droits oft deuoirs feodaux ou
fonciers .

Icy eft amplement verifie comme les Cheualiers Hofpitaliers ne peuucnt tefter
de leurs biens , meubles , faire legats tellamentaires fans 1’expreffe & fpeciale licen¬
te de leur fuperieur , Grand Mailtre , laquelle ne fe peutoctroyer poutde total , fin5
que pour cercaine portion qui 11’excede le quint defdits biens , meubles : Nonobftac
toutes rcfcriptions & bulles particulieres du fainft Pere qui ne peuuent auoir force
ny efted pour ce regard , aiiili quii a efte iuge par arreft desCours fouUerames de la
France .

Finalement enfueilletaiit lefdits priuileges l ’on trouuera vnc mer valle & fpa -
cicufe , ou vneforeft peuplee de toures fortes de bonsfrui£ts &c dVtillitez tres -
grandes pour 1’exaltation Sc mainticn de cefte facree & tres - illuftre Religion Mi¬
litante .

La les genereux Caualiers & particulicrement les venerablesCommandeurs ( au
nom & faucur dcfquels particulierement cct ocuure s ’adrelle ) trouueront des ar¬
mes balbantes contre 1’vfurpation infatiable de leurs mauuais voifins , des moyens
pertinents pour remedier aux mauuais mefnages de leurs predecelfeurs Com -
mandeurs , & dequoy fe maintenir pour 1’aduenir .

Et toutes autres perfonnes tant Ecclelialbiqucs que feculieres de quelle condi -
tion qifelles foient , n ’auront plus de fu jeci de quereller , controuerfer ou dilputer
ce qu ’ils vcrront par ces priuileges ellre plus clair que le iour , &: mis en lumiere pu -
blicque .

Icy tous Aduocats d ’vne commune opimon feront alfeurez &: clairs voyans en
leurs confultations &: plaidoiers pour fouftenir &; requerir le droit ellre conferue
aquiilapparticnt .

Icy tous luges tant fouuerains que fubaltcrnes feront efclaircis & verront come
leditOrdrefiindt Iean de Hierufalema fesdoix priuccs &: particulieres , qu ’il eft
fonde en priuileges qui defrogent au droicfc commun , & que lefdits Flolpitaliers ne
peuuent ny ne doiuent ellre iugez fuiuant iceluy , ny de mefme que les autres Ec -
clelialliques & Religieux des autres Ordres , d ’autant que Priuilegiafuntlegespri -
ttatorum . C . priuilegia 3 . diJlinEL & priuilegium estpriuatum ius indultum contra ius
commune , & indultum niji fpeciale aliquid indulgeat , non erit priuilegium & c .

Lefquels luges le plus fouuent pour ne leur faire apparoir defdits priuileges ou
ne les auoir veus , palfcnt outre quelque fois contre 1’equite , au preiudice des pau-
ures Gommandeurs .

Bref ces priuileges font des Threfors inellimables , des aziles inexpugnables
pour le general & particulier 4e celle tres - illullre Religion , & pour toutes perfon -
nesdediees a icelle , ou qui participent &: conuerfent auec ces Religieux , Caua¬
liers & Commandeurs qui tous en leurs maifons / cabinets & Comanderies , voirc
encorcs en leurs malles , allant par les champs doiuent ellre munis & en faire bonne
prouilion comme de vrais antidotes &: preferuatifs pour s ’en feruir en tous lieux8c
en tout temps ou iis en pourroient auoir befoin .

Re ^ ois les donc amyLe£teur , d ’auflj bon coeur que ic te les prefente , & fouhaitte
nous tout bon - heur , & profit a ccux qui le pourront tirer . Sur tout excufe les fautes
fi tu en rencontre lifant ces efcrits . Envnmotne prens garde qu a nollre bonne
intention de profiter au public . Adieu .

Le Commandeur de Naberat ,
Confeiller Aumofnicr , feruantla
Royne .



LA SAINCTE CITE DE HIERVSALEM ;
En laquelle 1’Ordre de S . Iean a pris fon origine , & vne partie de fon accroifTe -
ment 3 mfqu .es a la perte de Ptolefnaide 3 qui fut en l an 12 ,91 . & les Pnuileges
oftroyez audit Ordre , du viuant de chaque Grand - Maiftre , durant le temps
quii a demeure en Syrie , & en llfle de Cypre , a LymifTon , iufques a laprife
de Rhodes qui fut en l ’an 1309 .

EZECUI E LIS V .

Hac cfi lerufalem - , ego eam in medio gentium pofui f & in eim circuitu terrai .

tottufque Orientis longe clarifima , qua amplitudine , ac magnificentia

hoc nojlro auo confpicua eB .

Lieux Ss . remarquezcy - bastanten lad . ville de Hierufalcm , qucdehors d ’icelIe »

Hac cjt lerufalem , ego eam in medio gentium pofui r &

Hier ufalem

X
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HIEROSOLYMA pRSS SANCTA IVTiPsE ,

fliBoiC ,'

l> I I

•Tul ^ Eani

j . Ager Acheldemar.
i . Domus mali cmciltj.
3 . Natatoria Siloe .
4 . Coenaculum.
s . Turris Dattid .

6 . Tia qua ducit in Bethleem .
7 . Demus Caipha .
* . Hic Beata Maria nutrita ett .
y . Sepulchrum Virg . Maria .
10 . Loctts -vbiDauidcompojuitfe -

ptem Pfalmos .
11 . Domus Anna .
12 . Torrens Cedron .
il . Porta aurea .
14 . Templum Salomonis .
1s . Sepulchrum Domini .
16 . Locus Caluaris ,.
\j . tlicQbriftus flagellatus fuit .

18 Probatica Pifcina .
19 . Vallis Iofaphat .
20 . Lazarus .
21 . Hicfanet ut Stephanus cfi lapi¬

datus .
22 . Hic Chrifiut orauit .
z 1 . Domus diuitis Epulonis .
24 . Domus Pilati .
25 . Domus Herodis .
26 . Pallafmm equitii PeregrinorS .
17 . Sancta Veronica .
28 . Locus DeCollationisfaneliloa -

nis Baptifta .
2t) . Cajlrum pifanorum .
io . Locus in quo Petrutatnare fle -

uit .
31 . Sancta Martha .
32 . Anu * Pilati .

34 . Hic ifaias ferra diJfeStus eft.
is . Pons Rogiel .
16 . Mons Oliueti .
17 . Mons \Sion .
18 . Ctmiterium Abuptnorunt .
39 . Turris Siloe .
40 . VbiB .Maria nata eft .
41 . f Sancti Stephani,
A.z . v. I Damafc &na .

44 . t ludaica .
43 . Turris Iofaphat .
46 . Hicfe fuga cbmiferut Apoflolt ,
47 , DomusfancU Maris . Magdn -

lensc .
48 Mafqui * .

e hj
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